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Le 19 août dernier, l’Agence américaine océanique et atmosphérique (NOAA) a publié 

des données démontrant que les sept premiers mois de l’année 2015 ont été les plus 

chauds jamais enregistrés à la surface du globe depuis le début des relevés de 

températures en 1880. Le mois de juillet a été le plus chaud de tous les mois pour la 

période 1880-2015.  

Je n’en peux plus d’apprendre que la planète se dirige vers une augmentation de 40 C 

pour 2100. Je n’en peux plus d’apprendre que les océans s’acidifient à cause du CO2 en 

trop dans l’atmosphère, ce qui met en péril la vie aquatique.  Je n’en peux plus 

d’apprendre que les forêts boréales du Canada sont menacées par le réchauffement.   

Je n’en peux plus d’apprendre que ce sont les plus pauvres de la planète qui sont les 

plus touchés, eux qui n’ont pas pollué l’atmosphère de gaz à effet de serre depuis 200 

ans. Pauvre Afrique qui cuit déjà.  

Je n’en peux plus d’apprendre que la Californie et l’Ouest américain connaissent déjà 

d’énormes sécheresses, que Paris connaîtra une vague de chaleur tous les deux ans. 

Je n’en peux plus de constater dans quel aveuglement dirigent nos élus fédéraux et 

provinciaux face au réchauffement climatique, le plus gros défi  de l’humanité depuis 

ses origines. Qu’ils continuent d’aider les compagnies de pétrole et de gaz au lieu de 

leur couper les vivres, de les réglementer et de leur faire payer le vrai prix des dégâts 

qu’elles causent sur le climat, avec tous leurs GES.  

Je n’en peux plus de constater dans quel déni sont les élus en faveur du monstrueux 

pipeline Énergie Est avec son million de barils de pétrole sale par jour. Surtout quand on 

sait que le bitume des sables d’Alberta est l’un des pires au monde pour les GES qu’il 

libère. Surtout quand on sait que ça ferait beaucoup trop de pétrole sale et de GES sur 

des décennies, que c’est une menace épouvantable pour le climat. Les chercheurs 

scientifiques répètent qu’il faut laisser dans le sol de la planète de grandes quantités de 

pétrole pour empêcher un détraquement climatique définitif. 



Je n’en peux plus de constater le parti-pris de plus en plus évident de l’Office national de 

l’énergie pour les pétrolières. Est-ce cela qui explique son refus d’étudier toutes les 

conséquences sur le climat du pipeline Énergie Est, amont et aval compris ?    

Notre maison-terre est en feu !  Cessons de l’arroser avec du pétrole! C’est NON à 

l’expansion des sables bitumineux, NON au pipeline Énergie Est.  


